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REVUE MILITAIRE SUISSE
S° 18. Lausanne, le 30 Septembre 1876. XXle Annee.

Sommaire. — Guerre d'Orient (suite).— Bibliographie : Guide pour l'en¬
seignement de la fortification permanente, par le Chevalier Moritz de Brunner,
capitaine Imp et R. ä i'ölal-major du gönie; Vienne, 1876, 1 vol. in-8, avec 16
planches in-fol. — Ueber die mathematische Rehandlung der Taktik. Eine
Studie von E. S ; Wien, br. in-8, 1876. — Etude experimentale sur la marche,
par V. Legros, capitaine au 48° regiment de ligne; Paris, br. in-12. 1876; Etude
sur le pas, par le möme; br. in-8, 1876. ifistoire abrkgke des campagnes
modernes, par M. Vial, lieutenant-colonel d'etat-major. 2 vol. in-8, Paris, 1876,
2« edition. — Instruction sur le service de l'artillerie dans un siege, par le
ministöre de la guerre francais — Nouvelles et chronique.

Armes speciales. — Les progres de l'artillerie de campagne de 1815
ä 1873 (fin). — Societe federale des officiers : Proces-verbal de
l'assemblöe generale des dölöguös ä Herzogenbuchsee, du 20 aoüt 1876 — Section
vaudoise : Assemblee annuelle ä Aigle, le 1er octobre 1876. — Nouvelles et
chronique.

GUERRE D'ORIENT
(Suite.)

Raouf-Pacha eul, au poinl de vue militaire, une excellente Inspiration

en prenant si fort ii cneur le debloquemenl el l'approvisionnement

de cette place forte.
Niksich etait deja au coininencement de novembre dans une

position desesperee, et l'insucces complet de Ia tentative de Schefket-
Pacha d'approvisionner Gorainsko, l'amena a deux doigts de sa

perte.
« Je suis assure, » dit le correspondant de YOrgan der Militär-

Wissenschaftlichen Vereine, que ce fut bien plus le manque des
betes de somme et des provisions que des motifs militaires qui en-
gagea Raouf-Pacha, apres la reussite de l'approvisionnement de
Gorainsko, ä ne pas se diriger immediatement, par le plus court
chemin, ä Niksich, mais ä se retirer ä Trebigne, d'oü il lit tous les
preparatifs necessaires pour cette nouvelle expedition.

A Trebigne, il avait trouve le temps de tout mettre en ordre, d'a-
masser des provisions suüisantes et de s'assurer le concours d'autres
troupes.

D'apres les paroles d'un lemoin oculaire, Niksich se trouvait, au
milieu de decembre, « ii l'agonie. »

Outre le manque de vivres, les insurges etaient parvenus ä se
fortifier dans les maisons avoisinant l'enceinte fortifiee, et de la inquie-
taient de leur feu les patrouilles ennemies.

Le 16 ou 17 decembre, la garnison de Niksich enlreprit une
derniere sorlie, pour se degager un peu. Elle ne reussit cependant pas
ä deloger les insurges des localites voisines de l'enceinte, el dut se
retirer de nouveau^ dans la forteresse, apres avoir subi des pertes
enormes.

Le meme jour, dans les defiles de la Duga, pres du fort Nozdre,
une division de troupes turques, qui s'avancait pour renforcer un
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ouvrage fortifie commandant le defile, fut surprise par les insurges
et mise en totale deroute.

Avant que Raouf-Pacha s'avancat contre Niksich, il enlrepril, le

Ii decembre, avec 7 bataillons, une expedition conlre Pupovapiilje,
afin de chälier les villages pacifies de cette contree de s'etre de nouveau

rallies au parli des insurges, gräce aux instances de Peko-Pau-
lovich et du eure Musich de Ravno.

Mais ä Stari-Slano il rencontra, ä 3 heures de marche ä l'ouest de
Trebigne, un corps ennemi d'environ 1000 hommes si bien retranches

qu'il renonca k marcher en avant et retourna le meme jour ä

Trebigne, ne voulanl pas livrer dans cel endroit un combat sanglant
et sans but. Ce meme jour, arriva de Raguse a Trebigne un convoi
imporlant de vivres.

Le 19 decembre 1875, Raouf-Paclia se mit en marche pour deblo-
quer Niksich.

A Trebigne resterent 2 bataillons, et 1 bataillon ä Zrihci.— Ii
bataillons, avec un nombre considerable de betes de somme marche-
rent, sous le commandement personnel de Raouf-Pacha et Schcfkel-
Pacha, ä Bilek, oü la garnison de ce dernier endroit, forte de i
balaillons, devait s'adjoindre ä la colonne d'expödition.

Du cöte nord. du plateau de Galzko, s'avancail en meme lemps
Mehemet-Paeha, avec 10 bataillons, conlre Conica (route Kovilo-
Metokia).

Apres la reunion de ces differentes colonnes, on devait s'avancer
vers l'entree du defile de Duga, — ei des diversions de troupes
turques, ä l'ouest, devaienl servir ä facililer celte entreprise.

Le but de l'expedition de Raouf-Pacha elait de forcer le passage
de Duga, ä Iravers lequel les colonnes d'approvisionnement devaient
etre laneees jusqu'ä Niksich. Pour l'accomplissement de ce plan, les
Turcs disposaient de 22 bataillons (environ 8000 hommes), avec
quelques batteries de monlagne.

Les insurges avaient concentre toute leur attention ä bien couvrir
le blocus de Niksich et s'etaient postes avec le gros de leurs forces

pres du delile de Duga.
D'apres des renseignements dignes de foi, teile etait, Ie 18

decembre, la distribution des troupes insurgees :

Peko-Paulovicli et Maknin-Baservich (2-3000 hommes), se
trouvaient entre Krstac et Tufka, dans le Banjani superieur. Pop Bogdan
Zimunich se trouvait enlre Piaria el Krstac; Lazar Socica entre Golijn
et Krstac. Les deux derniers disposaient. d'environ 3000 hommes.

Sur d'autres points de l'Herzegovine, se trouvaient :

Dans la contree de Pupovapiilje, environ 4000 hommes, dans un
camp pres de Grebci et Vukovich, et dont un detachement s'etendait
jusqu'ä Slano; les bandes de Milentich et Musich, et Ljubibratich,
avec la legion etrangere. A Zubci, se trouvait le Pope Minjo Radonich,

avec quelques centaines d'hommes; el Luka Petkovich, avec
une petite troupe de 50-60 hommes, etait dans le voisinage de la
route Raguse-Trebigne.

Les insurges disposaient, pres du defile de Duga, d'une force
d'environ 5000 hommes, force qui.vu la difficulte de la tentative turque,
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aurait ete süffisante ponr la faire echouer si les insurges s'elaient
conformes ä un plan unique el dans l'inlöröl de leur but. Dans les
moments decisifs, cette unite de vues leur faisait cependant defaut.

Dejä la reussite de l'approvisionnement de Gorainsko avait ete
attribuee ä la desunion des chefs insurges, dont une partie suivait
ses propres inspiralions et l'aulre obeissait aux moindres signes du
Montenegro.

Celle fois-ci ce desaccord se fit jour d'une maniere eclatante et
occasionna pour la suite de nombreux et amers sujet de plainle.

Mais revenons ä Raouf-Pacha :

Arrive le 21 decembre ä Korito, il resolut de laisser toutes les
colonnes de vivres ä Crnica, sous la protection des 10 bataillons arrivös

de Gatzko, jusqu'ä ce qu'il eüt, avec le gros de ses troupes,
eompletement rendu libre le passage ä travers le defile de Duga.

D'apres ce plan, il s'avanca, le 22 decembre, de Korito conlre
Krstac, pour s'assurer d'avance de l'entree des defiles propremenl
dits de Duga, pour aller toujours plus successivement de l'avant el
occuper convenablement les points de halle les plus importants.

Parvenu ä Krstac, Raouf-Pacha assura son camp lout-ä-fait de la
meine maniere que les insurges, par des remparts el des balteries
en pierre.

Les insurges tinrent un conseil de guerre, pour savoir s'il etait
pröferable d'allaquer immediatement Ie camp turc ä Krstac ou d'ae-
corder ä la colonne turque la faculte d'entrer dans le defilö et de les

attaquer une fois qu'ils y seraienl engages.
La maniere de combattre des insurgös et leur connaissance exacle

de la nature du lerrain devaienl faire pencher la balance en faveur de
ce dernier projet, et Peko Paulovitch, avec son parti (le parti monte-
negrin), se piononcörent aussi dans ce sens.

Lazar Socica et Zimunich plaiderent au contraire ponr l'atlaque
immediate du camp turc de Krstac.

Le resultat final des deliberations fut la decision de rassembler
toutes les bandes insurgöes dans la forte position de Zlostup et d'y
attendre l'attaque turque.

Ce plan ne parvint pas non plus ä se realiser.
Lntrainös par le desir de combattre et de gagner de nouveaux

lauriers, les partisans de Socica et de Zimunich attaqtiörent, le 21
döcembre, le camp turc de Krstac.

Peko Paulovich, au lieu d'appuyer celle attaque avec les siens,
marcha avec ses 2000 hommes contre le village turc de Plana, oü
se trouvaient rassembles 1000 bneufs et quelques centaines de
chevaux.

Par suile de cela, Socica fut beaucoup trop faible pour balire les
forces turques de Krstac, el ses allaques furent complötement repous-
sees.

II parait que la non reussite de cette altaque occasionna une complete

dispersion des parlisans de Socica, car Raouf-Pacha s'avanga
sans combal dans le döfile de Duga, fit venir de Crnica les colonnes
d'approvisionnement, el marcha saus s'arreter jusqu'ä Niksich, qu'il
debloqua et approvisionna abondamment.
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Peko Paulovich se retira avec les troupeaux enleves ä Plana vers
l'Herzegovine.

Ses mouvements ullerieurs, jusqu'au milieu de janvier, ne peuvent

ötre signalös. Vers le milieu ile janvier il apparut de nouveau
prös de Trebigne, et les Turcs en furent fort desagröablemenl surpris.

Sa conduite, ä laquelle fut atlribue le desastre de Krslac, causa
une bien mauvaise impression sur les insurges, et ils ajouterent
facilement foi aux bruits qui coururent d'une entenle secrete des Turcs
avec le Montenegro.

On ne sait pas au juste comment et quand les troupes de Raouf-
Pacha se retirerent de Niksich k Trebigne.

Les forces imposantes dont les Turcs disposörent vers la fin de
janvier 1876, prös de Trebigne, deinontrörent en tout cas que la
majeure partie de ces troupes y etaient revenues.

Malgre ses succes, Raouf-Pacha fut aussi rappele, el ä sa place,
vers le milieu de döcembre 1875, entra en qualitö de commandant
militaire de la Bosnie el de l'Herzögovine, Achmet-Muktar, ou Mouk-
tar-Pacha. 11 debarqua ä Kiek le 27* döcembre.

Sous le rapport politique, l'Herzegovine ful en ce temps-lä separee
de la Bosnie.

Ali-Pacha ful nommö gouverneur general de l'Herzegovine et
Ibraliim-Bey de la Bosnie.

Dans l'espace de lemps compris enlre la moitiö de döcembre 1875
et la moilie de janvier 1876, des evenemeuls eurent lieu sur d'äuSres
points du territoire insurge et le long de la frontiere dalmate, övönements

qui prouverent combien Ic soulevemcnt gönerai etait loin de
s'apaiser.

Dans les derniers jours de decembre se montrerent dans les
districts de Ljubuska, Livna el Glamoe des bandes insurgees plus
nombreuses. Des combats et escarmouches eurent lieu sur les frontieres
dalmates et exigerent, pour leur protection, une attention redoublöe
de la part du cordon autrichien.

Meine dans la vallee införieure de la Narenta, pres de Metkovich,
se montrerent de nouveau des insurgös. Les insurges restös ä Zubci,
depuis le depart de Raouf-Pacha, surveillaient avec le plus grand soin
la route Raguse-Trebigne.

Le 27 decembre ils dirigerent un coup de main sur les imporlanls
döpöts de provision turcs, prös du fort Carina, et s'emparerent, malgre

le feu de la garnison du fort, de 600 sacs de farine et de beaucoup

de victuailles. Ils brülerent, en meme lemps que le döpöt, iOO
autres sacs qu'il leur avait etö impossible d'emporter.

Le 2 janvier ils dirigerent meine nn assaul contre le fort. La
garnison de Trebigne etait trop faible pour empecher ces attaques
imprevues.

Le projet de faire venir des transports de vivres sur la Narenta ä

la frontiere, pres de Metkovich et par l'intermediaire de fournisseurs
autrichiens, ne put etre mis en execution. Cependant la permission
fut donnee ä quelques convois de blesses de suivre ce chemin, pour
parvenir jusqu'aux vaisseaux qui stationnaient dans le port de Kiek.

Les surprises de tous genres auxquelles les depöts turcs, pres de
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Carina, etaient exposes, suggererent aux fournisseurs l'idöe d'elablir
leurs depöts de vivres sur territoire dalmate, ä Bergalto, tout pres de
la frontiere. Naturellement ces magasins auraient exerce une grande
attraction sur les insurges el occasionne des coups de mains, etc.
Pour parer aces eventualites, l'autorile dalmate declara inaduiissible
l'etablissement de depöts turcs k Bergatlo.

Le gros des insurges s'etait disperse en plusieurs bandes apres le
combat de Krstac. Mais au milieu de janvier la plupart d'entr'elles se
rassemblerent de nouveau dans la contree de Pupovapiilje et Suma. Peko
Paulovich lui-meme se trouvait le 11 janvier ä Grebci (non loin de la
fronliere dalmate, prös de Slano) et une parlie de ses gens sur la roule
de Raguse-Trebigne.

Socica et Zimunich restörent seuls dans l'Herzegovine supörieure,
entre Bilek, Galzko et la frontiere montenegrine.

Au milieu du mois de janvier eurent lieu de considerables adjone-
lions de Montenegrins parmi les insurges de Zubci et Banjani, et les
mouvements qui s'operaient dans la Suttorina indiquaient que les
insurges avaient un projet en vue.

Auparavant Peko Paulovich se proclama le general en chef des
insurges et ordonna en meme temps a Ljubibratich qui, des le
commencement de ia revolte, avait nominalement assume ce litre, d'avoir
ä quiller, sous peine de mort, le thöätre de l'insurrection.

Ljubibratich qui n'avait aucun parti, sauf les volontaires de toutes
les nations, et qui representait, ä ce qu'il parait, la tendance revolu-
tionnaire de la revolte (parti independant du Montenegro), se relira
apres la publication d'une proclamation, dans laquelle il fit ressortir
combien cela repugnait ä son patriotisme d'engendrer, par im söjour
prolonge, la desunion et la division. II quitta l'Herzögovine.

On raconte qu'alors une partie des volontaires se retira avec lui.
Cela ne semble pourtant pas avoir ete le cas, vu qu'a la fin de fevrier
un assez fort contingent de ces derniers resta dans la Suttorina.

Peko Paulovich s'elTorca d'organiser militairement les forces insur-
göes. Pour y introduire I'oböissance et la diseipline, il divisa ses gens
en plusieurs dötachements et noinma, pour chacun d'eux, un chef
responsable, sous peine de mort, de la stricte exöcution des ordres
superieurs.

Il avait attachö ä sa personne l'Archiinandrite Melentieh Perovich
et le eure catholique Don Juan Musich. Les commandanls subalternes
etaient :

Milicevich, Tripko Kikalovich, Sava Angelich, Slolan Babich, Luka
Petkovich, et selon toute apparence aussi Maskim ßacevich.

La bände de Lazar Socica resta seule indöpendante.
Les 12, 19 et 20 janvier 1876, les insurgös, au nombre d'environ

2000 et sous le commandement de Peko^ Paulovich, se dirigerent
vers la route Raguse-Trebigne, el livrerenl pres do cetle derniere
contre les Turcs, une suite de combats si heureux, qu'ils resterenl
deeidement mailres de celte importante ligne de comniunication.

Voici comment furent livres ces combats :

Hussein-Pacha etait parli de Trebigne le 18 janvier, avec 5
bataillons et 6 canons, plus quelques centaines d'hommes de milice
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(en lout environ 3000 liommes). II elevait recevoir et conduire ä

Trebigne, du fort fronliere Carinii, un importanl convoi de vivres. Peko
Paulovich se porta en embuscade enlre le fort Drilno et Gluha-
Smokva.

Les Turcs semblent avoir recu, par la garnison du fort de Drilno,
la nouvelle de la presence de divisions insurgöes assez considörables,
car ils conlinuerenl leur marche ä la hauteur de ce fort el commen-
cerent, ä une heure de l'apres-midi, leur relraile du cötö de
Trebigne. Pendant celte relraile, ils furent attaques par les insurgös
entre Gluha Smokva et Badovo Zdrjelo. Ce fut, ä ce qu'il parait, une
surprise, car celte allaque amena immödiatement du desordre, el
plusieurs divisions furent söparöes. Une partie retourna sur la route
du fort Drilno, un ou deux bataillons prirent place sur les hauleurs
de Radovo-Zdrjelo; la derniöre parlie, enfin, se relira vers le couvent
de Duze. Peko Paulovich s'aeharna ä la poursuite des divisions retiröes

au couvent de Duze; le reste des insurgös cerna les Turcs postes
sur les hauteurs de Radovo.

Les insurgös firent ce jour-lä un grand butin d'armes el de munitions,

el la nuit tombanle mit seule lin ä la poursuite du cötö de

Trebigne. Les Turcs, postes sur les hauteurs et coupes prös de
Radovo, fortilierenl leur position par des remparts de pierres el des en-
tassements de terre, et resislörent aux allaques röpötees des insurges

pendant les journöes du 19 el du 20 janvier. Ces deux jours-lä
on combatlil aussi prös du couvent de Duze, el ce fut dans celte
occasion que tomba le celebre chef des insurgös Maksim Bacevic. Son

corps fut amene ä Raguse; la cerömonie religieuse y fut celebree le
23, au milieu d'un immense concours d'assistants, puis il fut
immediatement transporte dans les Bajani par Risano.

Dans la journöe du 20 janvier, les insurgös prirent d'assaut Ies
retranchements turcs prös de Radovo. Plus de cent Turcs y trouve-
rent la mort; ceux qui restaient, favorises par un sol couvert de
broussailles, s'öchapperent söpareinenl du cötö de Trebigne.

Le 21, la division turque dispersee pres de Drilno fut atteinte par
les insurges et presque entierement dötruite. Gräce ä l'insouciance
turque el aux mauvaises mesures de Hussein-Pacha, donl il eul plus
tard a repondre, les insurges avaienl reinportö d'importants succes.

Outre ies partes enormes des Turcs el l'elYel moral produit par
leur defaite, la plus importante de leurs lignes de communication ötait
interrompue et Trebigne menacee de souffrir de la faim. Ce ne fut
que la marche rapide de Muktar-Pacha el les coups decisifs qu'il
porta aux insurges, immödiatement aprös son arrivöe ä Trebigne, du
28 au 31 janvier, qui purent empöcher que ces döfaites n'eussent
des suites plus fächeuses. — Muktar-Pacha commenga ses mouvements

le 26 janvier, afin d'exöcnter une atlaque plus gönörale contre
les insurgös campes au nord de la route de Raguse-Trebigne, sous
les ordres de Peko Paulovich, et il employa 15 ä 16 bataillons avec
12 pieces d'arlillerie de monlagne. On atlendait en oulre de plus
amples renforls venant de Stolach.

Lazar Socica se trouvait, ä cetle epoque, entre Bilek et Trebigne,
et devait se häter d'aller au secours de Peko Paulovich, en cas d'at-
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laque de la part des Turcs. De fait il n'en ful rien, car le nom de
Socica n'a pas öle mentionne durant les öveneinenls du 28 au 30
janvier. Peko Paulovich voulait empöcher Muktar-Pacha de s'avancer
sur la route de Raguse-Trebigne et le retenir dans les positions du
18 janvier; mais il s'apergut encore ä temps qu'il etait döjä ä moitie
cerne et qu'il avait affaire avec une superiorite numörique dispropor-
tionnee; c'est pourquoi il fit battre en retraite dans la direction de
Vukovich (dans le voisinage de la frontiere, au dessus de la source de

l'Ombla). — Pendant cette marche, les insurgös firent des pertes
considörables, surtout par le feu de Tartillerie turque. Aprös la re-
traile de Peko Paulovich, les Turcs occuperent, le 26 et le 27
janvier, la route de Carina-Deieno-Trehigne avec toules leurs forces, ne
laissant que deux bataillons, qui accompagnaient ä tour de röle Ies
convois d'approvisonnements se rendant ä Trebigne.

Le 28, Muktar-Pacha entreprit, avec 15 balaillons, une attaque
combinee contre le camp des insurgös, prös de Vukovich. Les insurges,

dejä decourages par les övönements des deux jours pröcedenls el
souffrant aussi du manque de vivres el de munilions, ne purent faire
face ä cette attaque, mais abandonnerent le camp el se dispersörenl
par petites troupes dans les directions les plus variees. Une parlie se
retira au nord, le long de la frontiere, vers Grebci, d'aulres au sud,
relournerent dans le Znbci; beaucoup enfin se debandörent eompletement.

Peko Paulovich lui-meme avail ordonne cetle tactique et
avait en möme temps organise le prochain rassemblement de ses

gens dans le Zubci el la Suttorina, pour un jour lixö.
II se retira lui-meme, avec quelques centaines d'insurges, vers la

Pupovapiilje, laissa une petite division prös de Grebci, afin de trom-
per les Turcs et traversa, le 29, avec le gros de ses troupes, la Tre-
binjeica, assez grossie dans ce moment-lä, prös de Dracevo. On prö-
lend qu'en passant la riviere ä gue, il ne perdit que trois liommes.

De Dracevo, Peko Paulovich se dirigea vers Ljubigne, s'empara,
le Ier fevrier, d'un petit convoi et repariit dans la Zubcie au
commencement du mois, apres bien des allees et des venues dans lous
les sens.

Lazar Socica arriva le 30 janvier ä la hauteur de Trebigne et campa
pres de Korjenice.

Muktar-Pacha, qui avait eompletement disperse les insurges, marcha

jusqu'ä Grebci, incendia ä cette occasion Jes villages de Bobo-
vistje, Vukovich et Grebci, puis retourna ä Trebigne.

II ne fut pas entrepris d'operations dans la partie möridionale de
la Zubcie.

Quoique, d'apres la nature des choses, les succös des Turcs sur le

champ de bataille n'eussenl pas öte considerables, l'effet, moral qu'ils
produisirenl ful imporlant, d'autant plus qu'ils furent remporles au
moment oü, ä Constantinople, le projet de röforme connu ful
prösentö ä la Porte. Les insurgös, sensiblement accablös, se relrou-
verent par petils groupes reunis dans la Sultorine et la Zubcie; leurs
forces, en comptant les legionnaires etrangers, atleignaient dans la
Suttorina le nombre de 500 hommes, et dans la Zubcie celui de
1500.
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Pendant que ces evenements se passaient dans les environs de
Trebigne, une division insurgöe indöpendante, conduite par le eure
Musich, executait quelques entreprises, soit contre le camp Iure ä

Neum, soil conlre les convois se dirigeant vers l'intörieur.
Le 26 janvier 1876, au soir, des insurges partirent subitement dans

le voisinage du camp turc de Neum, lirent feu contre celui-ci el in-
cendierent quelques baraques de bois. Les Turcs alarmes lirent feu
dans toules les direclions conlre les insurges, qui s'ötaient döjä re-
lires. Les vaisseaux lurcs ä l'ancre dans la baie de Kiek prirent eux-
memes part ä la canonnade gönörale, ce qui, pour le dire en passanl,
n'aurait pas du avoir lieu, ä cause des traitös encore en vigueur
relalifs ä la baie de Kiek.'

Le 29 et le 30 janvier, des convois se dirigeant de Neum par
Gradach ä Slolach et escortes de 800 hommes el deux pieces d'arlillerie
de montagne furent attaques par emiron 10 insurgös, dans le döfile
de Kleppovizza (dans le voisinage de lä frontiere aulrichienne, pres
d'Imotica-Jopolo). Les Turcs ne purent conlinuer leur marche
qu'aprös un combat prolongö.

Ce ne fut que dans la nuil du 30 au 31 janvier, peut-etre ä la nouvelle

de l'echec de Peko Paulovich, que celle pelite division se

dispersa aussi, apres avoir donnö pendant quelques jours lanl ä faire
aux Turcs.

(A suivre.)

Les negociations ouvertes par la demande de mödiation de la Serbie

aux grandes puissances ont abouli ä un armistice. La Suspension
d'armes a commence Ie 18 septembre au malin sur toule la ligne.
Elle devait durer 10jours pour le Montenegro et 8 pour la Serbie;
mais eile s'est prolongöe, en fail, par la pression des puissances sur
la Turquie, sous la röserve que le transport de volontaires russes en
Serbie cesserait aussitöt.

Les derniers jours de lulte avant l'armistice onl ötö, parait-il, fort
animös.

Sur la Morava, les Serbes reussirent ä construire un pont prös de
Satoun et ä prendre position, le 12, sur les deux rives apres un
chaud combat. Le lendemain, les Turcs les dölogörent de la rive
droite ; les Serbes revinrent ä la charge et il s'ensuivit quelques
affaires bruyantes et meurtriöres.

Dans les entrefaites et voyant les hostililös liier ä leur fin, rarmee
de TschernaiefT trouva l'occasion de faire une Operation jugee plus
avantageuse. Elle proclama le prince Milan en qualile de roi de Serbie,

ineident politique envisage plutöt comme une entrave aux arran-
gements paciliques en cours.

Sur la Drina, les Serbes onl du se replier en dötruisant leurs ponts,
et leur chef, le general Alimpitz, a ötö remplace par Marcowilch.

Sur le Timok les Operations chöment.
Dans le Montenegro on n'a signalö que quelques escarmouches en

avant de Podgoritza, oü Dervisch-Pacha concentre ses forces, secon-
dees par trois canonniöres sur le lac de Scutari.
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